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RAPPORT SYNTHÉTIQUE    -    JANVIER 2020 

 
Pourquoi ce thème ? 
 

• Ce thème est souvent revenu dans les évaluations en tant que suggestion. 
 

• Le dernier thème sur l’Eucharistie date de 2008 : « De l’Eucharistie à la mission ». Onze ans après, il est 
plus qu’opportun de le reprendre. 

 

• Nouveaux termes employés à approfondir en catéchèse : « dimanche et liturgie ». 
 

• D’après la Constitution de la sainte liturgie – Sacrosanctum Concilium. 
« Aussi, le jour dominical est-il le jour de fête primordial qu’il faut proposer et inculquer à la piété des 

fidèles, de sorte qu’il devienne aussi jour de joie et de cessation du travail. […] il est le fondement et le 

noyau de toute l’année liturgique. » (Voir n° 106 Revalorisation du dimanche). 
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I- PREMIER JOUR 

 

A. CÉLÉBRATION 

 
 
Accueil : 
Au nom de toute l’équipe diocésaine de toute la catéchèse, je souhaite à tous la bienvenue pour cette nouvelle 
session dont le thème est : « Le dimanche : cœur et fondement de la liturgie ». 
Durant ces deux jours, ensemble nous allons redécouvrir l’importance du dimanche dans la vie des baptisés. 
Ensemble, confions notre mission au Seigneur. 
 
Célébrant : 
Nous sommes rassemblés au nom du Père, du Fils et du Saint-Esprit. 
La grâce de Jésus notre Seigneur, l’Amour de Dieu le Père et la communion de l’Esprit Saint soient toujours avec 
vous. 
 
Chant :  « Chantez, priez, célébrez le Seigneur » - 3 couplets 
 
Oraison : (D’après prière d’ouverture et prière de communion de la solennité du « Saint Sacrement du Corps et du 

Sang » in Missel Romain, pages 330 et 332) 
 
Ensemble prions le Seigneur. 
Seigneur Jésus-Christ, dans le sacrement de l’Eucharistie, tu nous as laissé le mémorial de ta passion ; donne-nous 
de vénérer d’un si grand amour le mystère de ton corps et de ton sang, que nous puissions recueillir sans cesse le 
fruit de la rédemption. 
Fais que nous possédions, Seigneur Jésus, la jouissance éternelle de ta divinité, car nous en avons ici-bas l’avant-
goût lorsque nous recevons ton corps et ton sang. 
Toi qui vis et règne avec le Père, dans l’unité du Saint-Esprit, maintenant et pour les siècles des siècles. 
 
Parole de Dieu : Évangile de Jésus-Christ selon saint Jean (Jn 6, 51-58)  
 
6 [Après avoir multiplié les pains, Jésus disait à la foule :] 51Je suis le pain vivant qui descend du ciel. Celui qui 

mangera de ce pain vivra pour l’éternité. Et le pain que je donnerai, c’est ma chair, donnée pour que le monde ait 

la vie. 52 Sur quoi, les Juifs se mirent à discuter violemment entre eux : « Comment celui-là peut-il nous donner sa 

chair à manger ? » 53 Jésus leur dit alors : « En vérité, en vérité, je vous le dis, si vous ne mangez pas la chair du 

Fils de l’homme et si vous ne buvez pas son sang, vous n’aurez pas en vous la vie. 54 Celui qui mange ma chair et 

boit mon sang a la vie éternelle, et moi, je le ressusciterai au dernier jour. 55 Car ma chair est vraie nourriture et mon 

sang vraie boisson. 56 Celui qui mange ma chair et boit mon sang demeure en moi et moi en lui. 57 Et comme le 

Père qui est vivant m’a envoyé et que je vis par le Père, ainsi celui qui me mangera vivra par moi. 58 Tel est le pain 

qui est descendu du ciel : il est bien différent de celui que vos pères ont mangé ; ils sont morts, eux, mais celui qui 

mangera du pain que voici vivra pour l’éternité. » 59 Tels furent les enseignements de Jésus, dans la synagogue, à 

Capharnaüm. 

  

*    *    * 

Commentaire : 

« Le dimanche : cœur et fondement de la liturgie ». 
Frères et sœurs, derrière le thème de notre session, nous percevons bien que nous allons durant ces deux jours 
approfondir le mystère de l’Eucharistie. 
Le texte d’Évangile que nous venons de proclamer parle explicitement de l’Eucharistie. Les mots employés sont 
clairement ceux de la consécration. 
Le tableau qui vous est exposé relève bien les similitudes entre les paroles de la consécration du pain et du vin 
dans la prière eucharistique et les versets de l’Évangile. 
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Prière eucharistique n° 2 Versets de l’Évangile Versets 

« [Jésus] prit le pain, il rendit 
grâce, il le rompit ». 

Le terme "pain" intervient cinq fois dans l’Évangile. 51 (3x). 
58 (2x). 

« [Jésus] donna [le pain] à ses 
disciples, en disant : "Prenez, et 
mangez-en tous ceci est mon 
corps livré pour vous." 

Le verbe "manger" conjugué (présent indicatif, passé 
composé, futur simple) : huit fois. 

51, 52, 53, 54, 
56, 57, 58 (2 x). 

Dans l’Évangile. Terme « corps » n’apparait pas 
explicitement mais celui de "chair " est utilisé  six fois. 

51, 52, 53, 54, 
55, 56. 

« [Jésus] prit la coupe (…) et la 
donna à ses disciples en disant : 
"Prenez et buvez, en tous, car ceci 
est la coupe de mon sang." » 

Le verbe "boire" conjugué (présent de l’indicatif) : 
trois fois. 

53, 54, 56. 

Le terme "sang" est bien explicite. Il est utilisé quatre 
fois dans notre récit. 

53, 54, 55, 56. 

[Jésus disait] : "Ceci est la coupe 
de mon sang, le sang de l’Alliance 
nouvelle et éternelle." 

Le récit ne manque pas d’évoquer ce thème de 
« l’éternité ». Les termes "éternité" et "éternelle" 
apparaissent trois fois. 
 
Notons que le verbe "vivre" conjugué (présent 
indicatif et futur simple) apparait cinq fois. 
 
 Le terme "vie", lui, apparait trois fois. 

51, 54, 58. 
 
 
 

51, 57 (3x), 50. 
 
 

51, 53, 54. 

 
Ce rapide relevé nous confirme bien que ce texte de Jean 6, 51-59 parle explicitement de l’Eucharistie. 
 
Ce texte est très riche et il faudrait bien des heures pour l’analyser plus en profondeur. Mais pour entrer dans notre 
session, je vous propose deux pistes de méditation et de réflexion. 
 

1) Jésus est un vrai "pain" dans l’Eucharistie. 
 « Je suis le pain » (verset 51) : Ainsi se présente Jésus. Jésus s’identifie clairement comme une nourriture. « [Sa] 
chair est [une] vraie nourriture et [son] sang [une] vraie boisson » (verset 55). 
Mais Jésus prend le temps de bien informer de la qualité de cette nourriture. Au verset 58, Jésus précise que le 
pain qu’il donne diffère totalement du pain que les ancêtres ont mangé au désert, la manne : ils sont morts. 
 
Jésus se présente avec des termes sans équivoque (= qui sont clairs). Il est le « pain vivant qui descend du ciel ». 
« Celui qui mangera de ce pain vivra pour l’éternité » (verset 51). Ce pain donne la « la vie éternelle » (versets 53 
et 54). 
L’Eucharistie, corps et sang du Christ, communique la vie éternelle. Communier au corps et au sang du Christ c’est 
vivre réellement et dès maintenant de cette vie éternelle qui débouchera sur la résurrection finale.  
Au verset 54, nous avons la pointe du récit : « celui qui mange ma chair et boit mon sang a la vie éternelle, et moi, 
je le ressusciterai au dernier jour. » La résurrection est la finale de l’histoire humaine. Je vous rappelle ici le cœur 
de notre foi chrétienne. 
 
Baptisés et envoyés à la suite du Christ, nous avons besoin de manger de ce pain de vie. Examinons les propriétés 
de ce pain : 

― Il donne l’immortalité, la vie même du Christ, toute sa personne. 
― C’est un "pain" qui a aimé, qui a pardonné, qui a secouru les malheureux… 
― C’est un "pain" qui a souffert et qui a donné sa vie pour le salut du monde. 

Lorsque nous mangeons ce pain, nous assimilons les qualités même du Christ : son amour, sa bonté, sa 
patience, sa miséricorde, son courage… 

― Ce "pain" fait demeurer le baptisé dans le Christ : « Celui qui mange ma chair et boit mon sang demeure 
en moi et moi en lui » (verset 56). 
Il y a une correspondance entre les relations de Jésus avec son Père et celles de Jésus avec les hommes : 
« Et comme le Père qui est vivant m’a envoyé et que je vis par le Père, ainsi celui qui me mangera vivra par 
moi » (verset 57). 
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― Le "pain" qui nous est donné vient de Dieu lui-même. C’est pourquoi il communique la vie éternelle. Dieu 
se révèle et se donne en Jésus. Jésus se présentera au verset 51 comme "Je Suis" : cela renvoie au 
mystère du nom divin révélé à Moïse sur l’Horeb (Cf. Ex 3,14). 

Quand le baptisé communie, la présence du Christ en lui le divinise. C’est aussi dire l’importance de "manger", de 
communier au Christ le plus souvent possible pour nous laisser transformer par lui. 
 

2) L’Eucharistie est le sacrement de la foi – Explications : 
Saint Jean ne manque pas de rapporter la réaction des Juifs au verset 52 : « Sur quoi, les Juifs se mirent à discuter 
violemment entre eux : "Comment celui-là peut-il vous donner sa chair à manger ?" » 
Les Juifs prennent les paroles de Jésus au sens "matériel" c’est pourquoi, ils ne peuvent comprendre cet 
enseignement. 
Les Juifs discutent en quête de rationalité (« comment ? ») au lieu d’accueillir le mystère. 
L’enjeu est précis → il faut croire que Jésus est véritablement l’envoyé de Dieu, le Christ, le Messie Sauveur. Il 
s’agit bien d’avoir foi en lui, d’adhérer totalement à sa personne. Il faut s’engager ! 
 

Pour conclure, entendons-nous sur un dernier point. Nous l’aurons compris frères et sœurs, le Christ nous donne 
sa vie même dans l’Eucharistie mais il s’agit de sa vie de Ressuscité. À chaque messe, le croyant communie à la 
chair et au sang du Christ ressuscité. Ce pain spirituel nous le recevons dans notre corps mais il produit des effets 
sur le cœur et sur l’âme. 
 

Puissions-nous au cours de ces deux jours de session mieux entrer dans le mystère de l’Eucharistie, mieux le 
comprendre pour mieux en vivre et pour mieux en témoigner. 
 

« Celui qui mange ma chair et boit mon sang a la vie éternelle, et moi, je le ressusciterai au dernier jour ». Amen. 
 

Chant :  « C’est toi Seigneur qui nous appelle » - couplets 1 et 2 
 

Prière de méditation : Pain de Dieu extrait de : « Le livre des fêtes » de Charles Singer 
 
« Je suis le pain vivant, descendu du ciel. Qui mange de ce pain vivra à jamais. » 
 

Pain de joie 
qui propage la fête 
en celui qui le reçoit, 
 
Pain de force 
qui réconforte 
ceux qui traversent 
la tristesse et le deuil, 
 

Pain de paix 
qui attise l’audace 
de briser les murs 
qui séparent les hommes, 
 

Pain de bonté 
qui fait éclore 
les paroles de pardon, 
 

Pain d’amitié 
qui répand la volonté 
de distribuer en abondance 
la dignité et la justice, 
 

Pain d’offrande 
qui donne faim 
de tout partager, 

Pain de passion 
qui en nous dépose 
l’immense amour 
de Dieu pour l’humanité, 
 

Pain pour la route  
qui multiplie le courage 
d’avancer sans crainte 
sur les chemins de l’Évangile, 
Pain de fraternité 
qui nous tourne 
vers nos frères 
pour leur présenter 
notre consolation et notre aide  
 

Pain d’adoration 
qui nous tourne  
vers Dieu 
pour lui chanter 
notre adoration émerveillée, 
 

 

Pain quotidien 
pour agir  
en enfants de Dieu, 
Pain pour toutes les saisons  
qui en nous sème 
à profusion 
la vie de Dieu 
 
Pain venu de Dieu 
pour nourrir 
la terre entière, 
Pain du ciel 
pour une terre nouvelle, 
Pain de Dieu 
pour les humains, 
c’est toi Jésus, 
Christ, notre Seigneur ! 
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Pater. 
 

Ave Maria. 
 
Bénédiction. 
 
Chant :  « Jubilez, chantez » - couplet 2 
 
 
 

B. EXPOSÉ - LE DIMANCHE : CŒUR ET FONDEMENT DE LA LITURGIE 

 

 Abréviation : 

CEC : Catéchisme de l’Église Catholique. 

******************** 

Introduction :  

« Le dimanche : cœur et fondement de la liturgie ». Dans ce nouveau thème, tous les mots sont importants : 

dimanche, cœur, fondement, liturgie.  

- Le terme cœur : nous l’entendons comme un synonyme de centre. Ce qui est visé… 

- Le terme fondement, nous l’entendons comme fondation, ce qui est à la base. Un principe fondamental 

sur lequel l’Église s’appuie pour sa construction et sa croissance.  

- Les deux autres termes : dimanche et liturgie sont des termes qui nous sont familiers mais ils ont été peu 

abordés dans les dernières sessions de catéchèse. De ce fait, il nous a semblé opportun de les reprendre 

durant notre nouvelle session.  

Commençons par le terme liturgie. 

 

I- La liturgie : c’est quoi ?   

A- Quelques généralités 

Le mot Liturgie vient de grec Leitourgía. Le terme signifie originellement « œuvre publique », « service de la part 

/en faveur du peuple ». Pour résumer, on pourrait dire que la liturgie est l’action du peuple pour honorer Dieu. Dans 

la liturgie catholique, il s’agit de l’action des chrétiens qui célèbrent le Dieu Trinitaire, Père, Fils et Saint-Esprit.  

La liturgie est un ensemble de rites, de gestes, de signes, de symboles, des paroles par lesquels l’Église rend un 

culte à Dieu et par lesquels l’Église reçoit la grâce de Dieu. En bref, nous pourrions dire que la liturgie met le croyant 

en contact avec Dieu. 

La liturgie est avant tout l’œuvre de la Sainte Trinité. Dieu a l’initiative première dans tout acte liturgique. Dans la 

liturgie, la bénédiction occupe une place importante. Bénir = étymologiquement Benedicere : « Dire du bien ». 

Dans la liturgie de l’Église, le peuple des chrétiens bénit Dieu le Père pour sa création, pour avoir créé l’humanité.  

Les chrétiens bénissent encore Dieu pour avoir fait don à l’humanité de son propre Fils, le Verbe éternel, qui a pris 

chair de la Vierge Marie, Jésus le Christ. Le Christ par sa mort et sa résurrection a sauvé l’homme de  la mort 

éternelle, du péché et du mal. Le Père est enfin béni pour le don de l’Esprit Saint qu’il communique aux croyants. 

La liturgie de l’Église célèbre le mystère pascal du Christ, sa mort et sa résurrection pour le salut des hommes. Dans 

la liturgie, le Christ communique aux baptisés sa vie de ressuscité. La liturgie donne comme un « avant-goût » du 

ciel. La liturgie est un acte de louange, d’adoration, d’action de grâce du peuple envers Dieu. De même, la liturgie 

nous introduit dans une réelle communion avec l’assemblée des saints.  
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L’Esprit Saint dans la liturgie prépare l’assemblée à rencontrer le Christ et c’est l’Esprit Saint qui actualise le mystère 

pascal du Christ dans la vie de l’Église. Dans la liturgie, la bénédiction, la grâce de Dieu sont communiquées aux 

croyants. 

CEC n° 1090 : « Dans la liturgie terrestre nous participons par un avant-goût à cette liturgie céleste dans la sainte 

cité de Jérusalem à laquelle nous tendons comme des voyageurs, où le Christ siège à la droite de Dieu, (…), avec  

toute l’armée de la milice céleste, (…), [et les vénérés] saints ».  

La vie liturgique de l’Église s’établit selon un calendrier liturgique. L’année liturgique débute avec l’Avent, temps de 

préparation à la Nativité du Seigneur qui commence quatre semaines avant. Elle se termine par la fête du Christ 

Roi. Le point culminant de l’année liturgique est la célébration du Triduum pascal du Christ qui aboutit au mystère 

de la Résurrection. Pour nous préparer à ces fêtes pascales, il y a le temps du Carême. CEC n° 1169 : « C’est 

pourquoi Pâques n’est pas seulement une fête parmi d’autres : elle est la "Fête des fêtes", "Solennité des 

solennités" ». La Vigile pascale est la Mère de toutes les veillées.  

Il y a trois années liturgiques : l’année A (où nous entendons davantage l’évangile de Matthieu), l’année B (l’évangile 

de Marc) et l’année C (l’évangile de Luc). Nous pointons ici un point essentiel : la Parole de Dieu occupe une place 

essentielle dans la liturgie.  

Qui célèbre ? Dans la liturgie, ce sont tous les chrétiens qui célèbrent au nom de leur baptême. Cependant, certains 

hommes ont reçu le sacrement de l’Ordre (les prêtres et les évêques) et sont consacrés pour célébrer des rites 

particuliers.  

Où célébrer ? L’église est le lieu par excellence pour célébrer la liturgie. Nous retrouvons tous les lieux, les objets 

liturgiques qui symbolisent hautement le mystère pascal du Christ : l’autel, le tabernacle, l’ambon, le baptistère, le 

siège de présidence, le cierge pascal (temps pascal) … 

Enfin, jusqu’à quand les chrétiens doivent-ils pratiquer la liturgie ? Jusqu’à la venue dans la gloire du Seigneur 

Jésus : c’est la parousie. Nous sommes dans cette attente perpétuelle. 

B- Les principales branches de la liturgie 

➢ Les sacrements 

Les sacrements sont les célébrations liturgiques les plus importantes. Toutes les autres célébrations orientent et 

préparent aux sacrements. Les sacrements sont des signes de l’action de Dieu dans la vie de l’Église. Dieu agit 

donc directement dans la célébration des sacrements. Chaque sacrement est administré selon un rituel bien précis.  

Il y a sept sacrements, institués par le Christ. Les sacrements proviennent (ils tirent leur origine) de la Résurrection 
du Christ :  

1- Le Baptême. 
2- La Confirmation. 

3- L’Eucharistie. 

4- La Pénitence et la Réconciliation. 

5- L’Onction des malades. 

6- Le Mariage. 

7- L’Ordre. 

Parmi ces sept sacrements, l’Eucharistie est considérée comme le sacrement le plus important de l’Église. Nous y 

reviendrons… Catéchisme pour adultes : « L’Eucharistie est le "sacrement des sacrements", le "Saint 

Sacrement". Elle rend réellement présent l’auteur même de la grâce dans le don qu’il fait de sa propre vie sur 

la croix. C’est pourquoi, "tous les autres [sacrements] sont ordonnés à ce sacrement comme à leur fin" » (page 249).  

➢ Autres célébrations liturgiques 

Ces célébrations orientent vers les sacrements. Ils préparent spirituellement aux sacrements :  

- La consécration ou la dédicace d’une église. 

- Les veillées de prière comme celle de Noël.  

- L’office du Vendredi Saint. 
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- Les chemins de croix (notamment durant le Carême et le Vendredi Saint).  

- Les jubilés tous les 25, 50, 100 ans (église, mariage, ordination…)  

- Les sacramentaux (les bénédictions diverses comme les maisons, les voitures, les objets de piété…  

Cf. Livre des bénédictions). Les sacramentaux sont des reflets des sacrements.  

- Les funérailles chrétiennes : « Les différents rites des funérailles expriment le caractère Pascal de la mort 

chrétienne » (CEC n°1685). Il s’agit d’un sacramental qui rappelle le baptême chrétien que le défunt a reçu.  

Attention, une récitation privée du rosaire, une prière privée entre personnes ne sont pas considérées comme des 

actions liturgiques (même si cela se passe dans une église).  

➢ La Liturgie des heures ou Office divin 

Les ministres ordonnés, les religieux, les religieuses sont tenus à cette liturgie. Plusieurs offices durant la journée 

rendent louange et gloire à Dieu. Parmi les plus connus : les Matines, les Laudes, Tierce, Sexte, None, les Vêpres, 

les Complies, l’office des lectures. Plusieurs laïcs prennent part à cette liturgie, au nom de leur baptême, en tant 

que prêtres et pour répondre à l’appel de saint Paul : « Priez sans cesse » (1 Th 5, 17 ; Ep 6, 18).  

 

II- Le dimanche : jour du Seigneur 
Au cœur de l’année liturgique, le dimanche revêt un caractère particulier.  

L’Église fait du dimanche une obligation pour les chrétiens. Ils doivent participer à la liturgie du dimanche, de façon 

active et consciente de ce qui est célébré.  

A- Le dimanche : le premier et le huitième jour 

Le numéro 2174 du CEC explicite bien ce point. Le dimanche est considéré dans la tradition chrétienne à la fois 

comme le premier et le huitième jour. De même, ce jour est d’une importance capitale : « Jésus est ressuscité 

d’entre les morts, " le premier jour de la semaine " (Mt 28, 1 ; Mc 16, 2 ; Lc 24, 1 ; Jn 20, 1). En tant que " premier 

jour ", le jour de la Résurrection du Christ rappelle la première création. En tant que " huitième jour " qui suit le 

sabbat (Cf. Mc 16, 1 ; Mt 28, 1) il signifie la nouvelle création inaugurée avec la Résurrection du Christ. Il est devenu 

pour les chrétiens le premier de tous les jours, la première de toutes les fêtes, le jour du Seigneur, le " dimanche " ».  

Le dimanche est le jour du Seigneur. Il est le premier jour de la semaine, en tant qu’il rappelle la première création. 

Le dimanche est aussi le huitième jour qui signifie la nouvelle création qu’a inaugurée le Christ par sa Résurrection.  

Selon l’ouvrage Vocabulaire de théologie Biblique : le dimanche est d’abord le « premier jour de la semaine » 

(Cf. 1 Co 16, 2 ; Ac 20, 7 : enracinement biblique). Ce jour tombait le lendemain du sabbat. Il commémore 

l’évènement de Pâques. Le « huitième » jour rappelle que la création du premier jour est parvenue à son plein 

achèvement avec la Résurrection du Christ (Cf. page 625, Jour du Seigneur).   

Le sabbat représente pour le chrétien l’achèvement de la première création et remplacé par le dimanche, jour du 

Seigneur, jour d’obligation pour le chrétien. Le dimanche chrétien reprend des éléments du sabbat mais il est centré 

sur le mystère de la Pâques du Christ. 

B- Le dimanche : jour d’obligation 

Le dimanche est « le fondement et le noyau de toute l’année liturgique » nous dit la constitution dogmatique sur la 

liturgie (Sacrosanctum concilium, n°106). 

Nous n’aimons pas toujours l’entendre, mais le CEC rappelle ce fait avec force  : « Le commandement de l’Église 

détermine et précise la loi du Seigneur : " Le dimanche et les autres jours de fête de précepte, les fidèles sont tenus 

par l’obligation de participer à la Messe." "Satisfait au précepte de participation à la Messe, qui assiste à la Messe 

célébrée selon le rite catholique le jour de fête lui-même ou le soir du jour précédent " » (n°2180).   

Le dimanche est un jour sacré et de cessation du travail. Cela, nous l’héritons du sabbat. Dans les dix 

commandements, le troisième évoque l’observance du sabbat pour le sanctifier (voir Ex 20, 8-10, Dt 5, 12-15). Ce 

jour du sabbat fait mémoire de la création : Dieu a créé en six jours et le septième il s’est reposé, il chôma. Le sabbat 

fait aussi mémoire de la libération d’Égypte par l’œuvre de Dieu (Cf. Dt 5, 15).  

http://www.vatican.va/archive/FRA0013/1E.HTM
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Le sabbat est une cessation des activités, une coupure pour célébrer Dieu. Le chrétien doit lui honorer du repos du 

dimanche. Il se doit de faire une rupture avec le travail de la semaine et le rythme habituel des occupations 

quotidiennes. Le dimanche est indispensable pour le chrétien, pour son équilibre personnel et familial. 

Le dimanche est avant tout, selon le CEC : « Le jour par excellence de l’assemblée liturgique, où les fidèles se 

rassemblent "pour [entendre] la Parole de Dieu et [participer] à l’Eucharistie" » (n°1167). C’est donc le jour par 

excellence de la célébration de l’Eucharistie. C’est l’objet de notre dernière partie. 

III- L’Eucharistie : actualisation permanente du mystère pascal 

La célébration de l’Eucharistie est au cœur de la vie de l’Église. L’Eucharistie est « la source et le sommet de toute 

la vie chrétienne » (Cf. Lumen gentium n°11).  

Arrêtons-nous quelques instants sur ce mystère qui actualise le mystère pascal du Christ dans la vie des croyants. 

Exposons quelques fondamentaux.  

A- L’Eucharistie : sacrifice du Christ auquel se joignent les fidèles 

Plusieurs noms sont donnés à l’Eucharistie : 

- Repas du Seigneur ; 

- Fraction du pain ; 

- Assemblée eucharistique ; 

- Mémorial ; 

- Saint sacrifice ; 

- Sainte et divine liturgie ; 

- Très Saint Sacrement ; 

- Communion ; 

- Sainte messe.  

Nous sommes plus habitués aux termes de l’Eucharistie et de la messe. À quel moment l’Eucharistie a-t-elle été 

instituée et par qui ? C’est Jésus qui institua l’Eucharistie, le Jeudi Saint, à la Cène.  

L’Eucharistie est avant tout un sacrifice, plus précisément le mémorial de la Passion, de la mort et de la Résurrection 

du Seigneur. Jésus par son mystère pascal enlève le péché du monde (Cf. Jn 1, 29) : « Agneau de Dieu qui 

enlèves le péché du monde, prends pitié de nous, donne-nous la paix » (Agnus).  

Mémorial : il ne s’agit pas d’une cérémonie de souvenir comme le 14 juillet ou le 11 novembre, où l’on nous 

demande d’observer une minute de silence en souvenir du passé. L’Eucharistie est une «  mémoire 

vivante efficace »1. Il rend actuel le sacrifice du Christ par l’action de l’Esprit-Saint, don du Père. Il ne s’agit pas d’un 

sacrifice nouveau mais d’une actualisation d’un unique mystère. Plusieurs caractéristiques de ce sacrifice  : 

- L’Eucharistie est un sacrifice de louange et d’action de grâce. C’est le sens même du terme Eucharistie = 

action de grâce. 

- L’Eucharistie est un sacrifice en réparation, pour aujourd’hui, des péchés des vivants  : « Ceci est mon sang, 

le sang de l’Alliance, versé pour la multitude en rémission des péchés. » (Mt 26, 28).  

Celui qui participe à l’Eucharistie reçoit le pardon de Dieu pour les péchés dits véniels (= les fautes 

quotidiennes). Il reçoit une force pour lutter contre le péché. L’Eucharistie « préserve des péchés mortels » 

(CEC n° 1395). L’Eucharistie fait progresser sur le chemin de l’amour.  

- L’Eucharistie est un sacrifice pour les fidèles défunts. D’où l’importance des demandes de messes pour que 

les défunts puissent entrer dans la pleine lumière et dans la paix éternelle du Christ. Dans cette lignée, 

soulignons l’intercession des saints avec lesquels nous sommes en communion.  

- L’Eucharistie est le sacrifice de l’Église, le sacrifice auquel participent tous les fidèles. Autrement dit, toute 

l’Église est unie au sacrifice parfait du Christ, pour être une offrande au Père.   

                                                             
1 Voir Les Évêques de France : Catéchisme pour adultes, page 252. 
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Dans l’Eucharistie, chaque participant est uni plus étroitement au Christ et en même temps le Christ unit 

tous les fidèles en un seul corps, pour former son corps qu’est l’Église. L’Eucharistie manifeste de façon 

sacramentelle le corps du Christ dans son unité.  
- L’Eucharistie est un sacrifice d’amour : celui du Christ pour l’humanité. Si le Christ se donne en nourriture 

c’est afin que le peuple de Dieu puisse croître dans l’amour fraternel, selon le commandement de l’amour 

mutuel : « Comme je vous ai aimés, vous aussi aimez-vous les uns les autres. » (Jn 13, 34). C’est ainsi dire 

l’importance pour le chrétien d’œuvrer pour les œuvres de charité. L’Eucharistie nous engage vers les plus 

pauvres.  

Le sacrifice du Christ nous donne un avant-goût du ciel, du banquet céleste.  

B- Bref déroulement de la messe 

Pour terminer, rappelons les grandes étapes de la messe. Les activités nous aideront à approfondir ces étapes. Je 

ne reprends pas tout le déroulé. Je rappelle quelques points essentiels :  

1) L’ouverture de la célébration 

Le peuple rassemblé commence par se préparer à l’Eucharistie par un rite pénitentiel : Kyrie. Suivra l’acclamation 

joyeuse Gloria. Ce premier temps est clôturé par la prière d’ouverture.  

2) La liturgie de la Parole 

Nous écoutons une lecture de l’Ancien Testament, un psaume et un extrait des « mémoires des Apôtres », les 

épitres du Nouveau Testament. L’Évangile est le sommet de cette liturgie. L’homélie actualise les textes bibliques 

proclamés.  

Cette liturgie se termine par la proclamation de la foi (Credo) et la prière universelle. Le Christ se donne 

réellement dans la Parole. La Parole de Dieu est une véritable nourriture pour le croyant. D’où l’importance de 

soigner cette liturgie.  

3) La liturgie eucharistique 

Cette liturgie commence par la présentation des dons (ou oblats). C’est l’offertoire : le pain et le vin sont 

présentés, en vue de devenir dans le sacrifice eucharistique le corps et le sang du Christ. 

Avec la prière eucharistique, nous arrivons au cœur et au sommet de la célébration. Elle est introduite par la préface 

par laquelle l’Église rend grâce au Père, par le Fils et dans l’Esprit Saint. Cela amène au Sanctus : l’Église du ciel 

et l’Église de la terre chantent la sainteté de Dieu.  

Arrive l’épiclèse : le prêtre demande au Père d’envoyer son Esprit Saint sur le pain et sur le vin, pour qu’ils 

deviennent le corps et le sang du Christ. C’est la transsubstantiation. L’épiclèse est suivie par les paroles 

consécratoires : « Prenez et mangez… », « Prenez et buvez… » La force de la Parole du Christ est mise à l’œuvre.  

Dans l’Évangile que nous avons proclamé ce matin, durant notre temps de prière, Jésus se révèle comme le pain 

qui descend du ciel et qui donne la vie éternelle (Cf. Jn 6, 58). À la messe, le pain consacré est destiné à être mangé 

et le vin consacré à être bu. Jésus donne réellement aux croyants sa vie de ressuscité.  

Nous faisons ensuite l’anamnèse : mémoire de la Passion, de la Résurrection et du retour glorieux de Jésus. 

Au cours de la prière eucharistique, une autre épiclèse est faite : appel de l’Esprit Saint sur le peuple de Dieu, pour 

qu’il devienne un seul corps et une vivante offrande au Père.  

Dans les intercessions, l’Église exprime que dans l’Eucharistie, l’Église du ciel et l’Église de la terre sont en 

profonde communion. Les vivants sont en communion avec les saints et les défunts.  

La prière eucharistique est clôturée par la doxologie : grande acclamation à la gloire de Dieu et à laquelle les 

fidèles répondent « Amen » : « Par lui, avec lui et en lui… » 

Arrive enfin la communion. Elle est précédée du Notre Père et de la fraction du pain. Les fidèles communient 

au corps et au sang du Christ. Nous entendons par là que nous recevons la totalité du Christ ressuscité : son corps, 

son sang, son âme, sa divinité.  
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4) L’envoi 

Au terme de la célébration, les croyants sont bénis et envoyés pour vivre ce qu’ils ont entendu, compris et reçu.  

Conclusion : 

Nous catéchistes, nous ne devons jamais nous habituer à ce sacrement de l’Eucharistie. Nous sommes des aînés 

dans la foi, nous avons à témoigner nous-mêmes de notre intérêt pour le Christ. Et cela passe par l’exemple : 

comment témoigner auprès des enfants si les catéchistes ne participent pas à l’Eucharistie  ? Il y a un exemple à 

montrer dans la pratique de la foi. L’Eucharistie est une véritable nourriture pour la route quotidienne : « remède 

d’immortalité » écrivait saint Ignace d’Antioche.   

Pour conclure, exposons deux souhaits : 

1- Que cette session nous fasse mieux comprendre intellectuellement ce que sont les rites, les gestes, les 

signes, les symboles et les paroles de la liturgie. Cela, afin de mieux en vivre. Le travail doit continuer. Nous 

devons développer davantage la liturgie en catéchèse : la liturgie est la source de la catéchèse.  

2- Que nous puissions nous purifier de nos fausses dévotions, pour mieux entrer dans l’esprit de la liturgie et 
ce qu’il y a en son cœur, l’Eucharistie, le Christ notre Pâques.  

 

 

C. TRAVAIL DANS LES TEXTES 
 

TEXTE 1 : Abram et Melkisédeq  -  Gn 14, 17-20 
 

14 17Le roi de Sodome s’avança vers la vallée de Shawé, c'est-à-dire la vallée du roi, 
à la rencontre d’Abram qui revenait victorieux de Kedorlaomer et des rois qui 
l’accompagnaient. 18C’est Melkisédeq, roi de Salem, qui fournit du pain et du vin. Il 
était prêtre de Dieu, le Très-Haut, 19et il bénit Abram en disant : « Béni soit Abram par 

le Dieu Très-Haut qui crée ciel et terre ! 20Béni soit le Dieu Très-Haut qui a livré tes adversaires entre tes mains ! »  
Abram lui donna la dîme de tout. 
 
Commentaire :  
 

Au chapitre douze du livre de la Genèse, nous trouvons Abram installé près de Béthel, avec toute sa famille dont 
son neveu Loth. Une querelle éclate entre les bergers d’Abram et ceux de Loth (Gn 13, 7). Abram se sépare alors 
de Loth. Celui-ci s’établit à Sodome. Des rois venus d’Orient attaquent cette ville (Gn 14, 1-16). Loth est fait 
prisonnier. Aussitôt, Abram entreprend une expédition pour le libérer. 
 
C’est au retour de la victoire du patriarche que débute notre récit (verset 17b). C‘est aussi à ce moment que le roi 
de Sodome s’approche de « la vallée de Shawé » pour mener des négociations avec Abram sur les personnes et 
les biens du butin (cf. Gn 14,21-24). Dieu intervient avant cette rencontre. Il envoie à son serviteur Abram, le roi de 
Salem, Melkisédeq. Ce nom signifie justice et « Salem » paix. 
 
Melkisédeq, roi de paix et de justice exerce la fonction de « prêtre de Dieu ». C’est à ce titre qu’il bénit Abram (verset 
19a). Puis, pour la victoire accordée à celui-ci, Melkisédeq bénit Dieu (verset 20a). 
 
Melkisédeq offre du pain et du vin pour restaurer les combattants épuisés (verset 18a). Ce geste a une double 
signification. D’une part, il est un gage d’amitié et d’hospitalité. D’autre part, c’est un geste sacerdotal prophétique. 
Ce don du pain et du vin annonce le dernier repas de Jésus avec ses apôtres. 
 
Abram reconnait en Melkisédeq un prêtre du « Dieu Très-Haut », en lui donnant la « dîme de tout », c'est-à-dire le 
dixième de tout le butin de sa victoire (verset 20). C’est son offrande au « Dieu Très-Haut qui crée ciel et terre ». 
 
Dans l’offrande du pain et du vin de Melkisédeq ainsi que dans sa bénédiction, la tradition chrétienne voit une 
préfiguration de l’Eucharistie. Ce personnage de l’Ancien Testament, roi et prêtre de Salem, préfigure le Christ 
Messie, prêtre, prophète et roi de la Nouvelle Alliance. 
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VOCABULAIRE 
 
 

SODOME : Ville située au sud de la mer Morte, dans la 
région du Jourdain. Ville rançonnée, pillée par le roi 
Kedorlaomer et ses alliés à la suite d’une rébellion. 
 

SHAWÉ : Vallée du roi. Elle se situerait près de 
Jérusalem, mais nous ne le savons pas exactement. 
 

ABRAM : Nous le connaissons mieux sous le nom 
d’Abraham, c’est le patriarche, le père de la foi que Dieu 
a appelé à son service (Gn 12). Abram devient 
Abraham : « On ne t’appellera plus du nom d’Abram, 
mais ton nom sera Abraham. » (Gn 17,5) 
 

KEDORLAOMER : Un des quatre rois orientaux qui 
firent campagne contre les cinq rois cananéens qui 
refusaient de payer leur tribu (Cf. chap. 14, 1-16). La 
vallée du Jourdain lui appartenait. 
 

MELKISÉDEQ :  C’est un personnage mystérieux car 
on ne sait d’où il vient ni où il va. Sa généalogie est 
inconnue. Ce passage le présente comme roi et prêtre 
de Salem. 
 

SALEM : Ce nom, qui dérive de shalôm, paix, signifie 
ville de paix. Elle est identifiée à Jérusalem (Cf. Ps 76, 
3). 
 

LE TRÈS-HAUT :  El Elyon en hébreu (Cf. Dt 32,8). Le 
Dieu Très-Haut a été longtemps vénéré à Jérusalem. 
Pour l’auteur de ce texte, il n’est autre que le Dieu 
d’Israël. 
 

DÎME :  Dans l’Ancien Testament, la dîme représente 
le dixième de ce qu’on a (produits de la terre ou de 
l’élevage).  C’est l’offrande que l’on fait à Dieu par le 
prêtre.

 

 

TEXTE 2 : Le Sabbat : mémorial du Seigneur - Ex 20, 8-11 
 
20 8Que du jour du Sabbat on fasse un mémorial en le tenant pour sacré. 9Tu travailleras six 
jours faisant tout ton ouvrage, 10mais le septième jour, c’est le sabbat du SEIGNEUR, ton Dieu. 
Tu ne feras aucun ouvrage, ni toi, ni ton fils, ni ta fille, pas plus que ton serviteur, ta servante, 
tes bêtes ou l’émigré que tu as dans tes villes. 11Car en six jours, le SEIGNEUR a fait le ciel et 
la terre, la mer et tout ce qu’ils contiennent, mais il s’est reposé le septième jour. C’est pourquoi le SEIGNEUR a 
béni le jour du sabbat et l’a consacré. 
 
Commentaire :  
 

Dans le Décalogue, le troisième commandement montre l’importance du sabbat. 
Par ce commandement, les Israélites sont appelés à se reposer et à se souvenir des œuvres accomplies par Dieu.  
Il s’agit d’un mémorial. 
La pratique du repos hebdomadaire que le peuple doit honorer, est reliée au repos divin. 
Après avoir achevé sa création au sixième jour, le SEIGNEUR chôma le septième jour, c’est le sens même du 
sabbat. 
 
Le verset 10b précise : « tu ne feras aucun ouvrage… ». Dieu interdit toute activité. Ce repos s’étend à tous : les 
membres de la famille, le serviteur, la servante, l’émigré et les bêtes. 
 
Le verset 11b précise que « le SEIGNEUR a béni le jour du sabbat et l’a consacré ». 
Dieu l’a consacré car c’est un jour saint, signe de l’alliance perpétuelle (= éternelle) entre lui et son peuple. Il s’agit 
d’un lien sacré qu’il convient de respecter. 
Le jour du sabbat est réservé à la louange de Dieu pour son œuvre de création. Il s’agit donc d’un jour de repos 
complet consacré au Seigneur, précise Exode 31, 15. 
 
Pour le chrétien, le sabbat est remplacé par le dimanche qui rappelle la création nouvelle, inaugurée à la 
Résurrection du Christ (Cf. n° 2190 du Catéchisme de l’Église Catholique). 
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VOCABULAIRE 
 
 
 

DÉCALOGUE :  du grec deka : « dix » et logos : 
« Parole ». Il s’agit des dix paroles ou 
commandements donnés par Dieu à son peuple. Il 
existe deux versions du décalogue dans l’Ancien 
Testament : Exode 20, 1-17 et Deutéronome 5, 6-21. 
 

LE SABBAT : c’est arrêter, chômer. 
 

MÉMORIAL – MÉMOIRE : rappeler, se souvenir. 

 
 
 
 

TEXTE 3 : Le lavement des pieds - Jn 13, 12-15 
 
13 12Lorsqu’il eut achevé de laver les pieds [de ses disciples], Jésus prit son 
vêtement, se remit à table et leur dit : « Comprenez-vous ce que j’ai fait pour vous ? 
13Vous m’appelez "le Maître et le Seigneur" et vous dites bien, car je le suis. 14Dès 
lors si je vous ai lavé les pieds, moi, le Seigneur et le Maître, vous devez vous aussi 

vous laver les pieds les uns aux autres ; 15car c’est un exemple que je vous ai donné : ce que j’ai fait pour vous, 
faites-le vous aussi ». 
 
Commentaire :  
 

Le lavement des pieds se passe au cours du dernier repas de Jésus, avec ses disciples. Seul saint Jean a écrit 
ce passage. Il ne rapporte pas le récit de l’institution de l’Eucharistie. Il s’attache au geste du lavement des pieds 
(Cf. Jn 13, 4-5).  
À l’époque, c’est une tâche réservée aux serviteurs et aux esclaves. Ce lavement des pieds est un acte banal et 
nécessaire après une longue marche dans la poussière. C’est aussi un signe d’accueil et d’hospitalité. 
 
En lavant les pieds de ses disciples, Jésus révèle sa véritable identité. Par ce geste d ’humilité, Jésus enseigne à 
ses disciples qu’il est venu pour servir et non pour être servi. 
 
Au verset 12, Jésus interroge ses disciples : « Comprenez-vous ce que j’ai fait pour vous ? » Lui, le Maître et le 
Seigneur « s’est abaissé » pour laver les pieds de ses disciples (verset 13). C’est le signe de son amour sans 
mesure. C’est l’offrande de lui-même aux hommes. 
Le lavement des pieds symbolise aussi le lavement de tout le corps mais surtout la purification du cœur. 
 
Par son exemple, Jésus invite ses disciples à se mettre, au service des uns et des autres, par amour. Jésus est la 
source de cet amour. Il est le modèle à suivre. Pratiquer l’amour mutuel est une mission confiée aux disciples. 
 

TEXTE 4 : Le repas du Seigneur - 1 Co 11, 23-27 
 
11 23 […] Voici ce que moi j’ai reçu du Seigneur, et ce que je vous ai transmis : 
le Seigneur Jésus, dans la nuit où il fut livré, prit du pain, 24et après avoir 
rendu grâce, il le rompit et dit : « Ceci est mon corps, qui est pour vous, faites 
cela en mémoire de moi. » 25Il fit de même pour la coupe, après le repas, en 
disant : « Cette coupe est la nouvelle Alliance en mon sang ; faites cela, 
toutes les fois que vous en boirez, en mémoire de moi. » 26Car toutes les fois que vous mangez ce pain et que 
vous buvez cette coupe, vous annoncez la mort du Seigneur, jusqu’à ce qu’il vienne. 27C’est pourquoi celui qui 
mangera le pain ou boira la coupe du Seigneur indignement, se rendra coupable envers le corps et le sang du 
Seigneur. 
 
Commentaire :  
 

Dans ce passage extrait de la première épître aux Corinthiens, Paul fait une catéchèse sur l’Eucharistie. 
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Paul commence son récit en rappelant l’enseignement qu’il a « reçu du Seigneur » et qu’il souhaite transmettre 
aux Corinthiens. Une note de la Bible de Jérusalem précise que cet enseignement a été reçu « non par une 
révélation directe mais par une tradition remontant au Seigneur » (note c, page 1977). 
 
Paul précise que dans la nuit où Jésus « fut livré », il prit du pain, il rendit grâce, il le rompit en disant : « Ceci est 
mon corps, qui est pour vous, faites cela en mémoire de moi ». 
Jésus commence par rendre grâce c’est la signification même du terme « Eucharistie ». 
Sous l’espèce du pain, Jésus se donne en personne, il offre son corps à ses disciples présents. 
 
Au verset 25b, Jésus dit : « Cette coupe est la nouvelle Alliance en mon sang ». 
Par cette coupe, Jésus donne son sang, c'est-à-dire toute sa vie en sacrifice pour instaurer l’Alliance Nouvelle et 
définitive entre Dieu et son peuple. 
 
Au verset 25c, Jésus précise aussi : « Faites cela, en mémoire de moi ». 
Jésus demande de faire mémoire de lui, « jusqu’à ce qu’il vienne » dans la gloire. Par « faire mémoire », Jésus 
demande de redire les paroles qu’il a prononcées et de refaire les gestes qu’il a faits sur le pain et la coupe. Ainsi, 
nous rendons présent le mystère de sa mort et de sa Résurrection pour le Salut de l’humanité.  
 
Au verset 27, Paul rappelle l’importance d’être digne pour manger le pain et boire à la coupe du Seigneur. 
Est indigne, celui qui ne vit pas l’amour fraternel, le partage, le respect des frères pauvres ; celui qui ne fait pas 
l’unité en Église. 
En résumé, Paul demande à chacun de faire un examen de conscience avant de participer à l’Eucharistie. 
 
L’Église croit que sous les deux espèces du pain et du vin consacrés, c’est le Christ qui est réellement présent. 
 

 

TEXTE 5 : Constitution sur La Sainte Liturgie, Sacrosanctum Concilium, 

chapitre II, « Le mystère de l’Eucharistie », § 47 et 48 
 
47. La messe et le mystère pascal  
Notre Sauveur, à la dernière Cène, la nuit où il était livré, institua le sacrifice 
eucharistique de son Corps et de son Sang pour perpétuer le sacrifice de la croix au 
long des siècles, jusqu’à ce qu’il vienne, et pour confier ainsi à l’Église, son Épouse 

bien-aimée, le mémorial de sa mort et de sa résurrection : sacrement de l’amour, signe de l’unité, lien de la charité, 
banquet pascal dans lequel le Christ est mangé, l’âme est comblée de grâce, et le gage de la gloire future nous 
est donné.  
 
48. Participation active des fidèles 
Aussi l’Église se soucie-t-elle d’obtenir que les fidèles n’assistent pas à ce mystère de la foi comme des spectateurs 
étrangers et muets, mais que, le comprenant bien dans ses rites et ses prières, ils participent de façon consciente, 
pieuse et active à l’action sacrée, soient formés par la Parole de Dieu, se restaurent à la table du Corps du 
Seigneur, rendent grâces à Dieu.  
 
Commentaire :  
 

La constitution sur la Sainte Liturgie est l’un des 16 textes du Concile œcuménique Vatican II qui a eu lieu de 1962 
à 1965. C’est le texte qui a eu les conséquences les plus visibles et les plus rapides dans la vie de l’Église. 
Les paragraphes 47 et 48 que nous étudions font partie du chapitre 2 intitulé « Le Mystère de l’Eucharistie ». 
 

• Le paragraphe 47 nous parle de la messe et du mystère pascal. 
À chaque Eucharistie, le sacrifice de Jésus offert sur la croix pour le Salut de tous est renouvelé. La messe est 
une offrande du Fils au Père à laquelle sont associés tous les fidèles. 
Notre texte dit que l’Évangile est le « sacrement de l’amour, signe de l’unité, lien de la charité ». 

 



- 14 - 
 

En gage de cet amour, le Christ « institua l’Eucharistie comme mémorial de sa mort et de sa résurrection, et Il 
ordonna à ses apôtres de la célébrer jusqu’à son retour » comme le précise le Catéchisme de l’Église Catholique 
(Cf. n° 1337). 
 
Le Christ a confié à « l’Église, son épouse bien-aimée » la mission de perpétuer son sacrifice sur la croix au long 
des siècles. C’est le Christ lui-même qui est la tête de son Église. C’est lui qui la conduit. 
Les évêques et les prêtres sont les ministres ordonnés pour rendre présent le mémorial de sa mort et de sa 
résurrection. 
 
Le concile précise encore que le sacrifice eucharistique est le « gage de la gloire future » qui est donné au croyant. 
Le peuple de Dieu en pèlerinage sur terre s’avance vers le « banquet pascal ». L’assemblée des fidèles participe 
réellement à ce banquet céleste à chaque messe. 
 

• Le paragraphe 48 nous parle de la participation active des fidèles. 
Notre texte nous dit que les fidèles ne doivent pas assister comme de simples spectateurs mais participer au 
mystère de l’Eucharistie. Ils doivent participer « de façon consciente, pieuse et active » à ce mystère de la foi. 
Dans l’Eucharistie, le fidèle nourri de la Parole de Dieu et du Corps du Christ, rend grâce au Seigneur. 
La liturgie concerne donc tous les chrétiens. Elle a subi de nombreuses réformes au cours des siècles. Avec le 
Concile Vatican II, la messe peut être dite dans la langue du pays. C’est cette forme ordinaire, pratiquée dans nos 
paroisses, qui permet aux fidèles de mieux comprendre les rites et les prières. L’assemblée peut participer plus 
consciemment et activement au mystère de la foi. 
 
 
VOCABULAIRE 
 

 
SACROSANCTUM CONCILIUM : ce sont les premiers 
mots de la Constitution sur la sainte liturgie. En français 
nous avons la traduction suivante « Puisque le Saint 
Concile… ». C’est un texte qui appelle à la participation 
pleine, consciente et active de tous les fidèles à la 
liturgie. 
 
LITURGIE : vient du mot grec « laos » peuple et 
« ergon » travail, action. Au sens large, la liturgie est 
l’ensemble des célébrations officielles du culte rendu à 
Dieu. 

CONCILE : du latin « concilium » qui signifie une 
assemblée réunie par convocation. Un Concile est 
œcuménique lorsqu’il réunit tous les évêques du 
monde. Un Concile œcuménique représente l’Église 
universelle ; c’est la plus haute autorité dans l’Église.  
C’est toujours le pape qui convoque un Concile. 
 
RITE : ensemble des règles qui fixent le déroulement 
d’une célébration liturgique.
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D. ACTIVITÉS 

 LES DISCIPLES D’EMMAÜS 
 

 Lire dans votre Bible Luc 24, 13-50. Remplir les bulles. 
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- 17 - 
 

RÉPONSES     

LES DISCIPLES D’EMMAÜS 

 

Pourquoi cette activité ? 
 
Le texte de Luc permet de découvrir ou de redécouvrir les quatre temps de la messe : 

1- Le temps du Rassemblement (Jésus rejoint les deux disciples en route). 
2- Le temps de la Parole (Jésus qui explique aux disciples d’Emmaüs les Écritures) 
3- Le temps de l’Eucharistie (Jésus rompit le pain) 
4- Le temps de l’Envoi (À la reconnaissance de Jésus, les deux disciples retournent à Jérusalem pour 

témoigner auprès des apôtres). 
Il y a un appel pour nous à mieux approfondir ce mystère de l’Eucharistie. Comme les deux disciples, nous laisser 
instruire par le Christ lui-même et rendre témoignage. 
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LE RÉCIT DES DISCIPLES D’EMMAÜS - LES 4 TEMPS DE LA MESSE 

 

Le récit des disciples d’Émmaüs permet de découvrir les 4 temps de la messe. 
1) Relevez dans le récit, les versets qui correspondent à chacun de ces 4 temps (les nommer). Les écrire 

dans les cases vides. 
2) Répondez aux questions s’il y a lieu. 

 

1er TEMPS : …………………………………………… 

        

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

2ème TEMPS : …………………………………………… 

 

                          

 

 

 

 
Aujourd’hui, c’est dimanche. 

Tu viens à la messe avec 

………………………………

……………………………….. 

 
En chemin, on parle de nos 
joies, de nos peines. À 
l’église, on rencontre des 
amis on discute. 

 Qui rencontres-tu à la 

messe ? 

 
Aller à la messe, c’est Écouter 
Dieu qui me parle. 
Mais que lit-on à la messe ? 
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-0. 

 

3ème TEMPS :  …………………………………………… 

 

    

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

4ème TEMPS : …………………………………………… 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Le prêtre nous envoie en mission en disant une phrase importante à la fin de la messe. Remets les 

lettres dans l’ordre pour reconstituer la phrase. 
 

E Z L L A  S A D N  A L   X P A I 
 

U D  I S T R C H 
 

 

 

Après s’être nourri de la Parole 

de Dieu, quelle autre nourriture 

allons-nous avoir ? 

 Garder une Bonne 
Nouvelle pour soi ? Non ! 
Il faut aller l’annoncer à tous ! 

  



- 22 - 
 

RÉPONSES 

 

LE RÉCIT DES DISCIPLES D’EMMAÜS - LES 4 TEMPS DE LA MESSE 

Le récit des disciples d’Emmaüs permet de découvrir les 4 temps de la messe. 
1) Relevez dans le récit, les versets qui correspondent à chacun de ces 4 temps. Les écrire dans les cases 

vides. 
2) Répondez aux questions s’il y a lieu. 

 

1er TEMPS : LE RASSEMBLEMENT 

      

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

2ème TEMPS : LE TEMPS DE LA PAROLE 

        

 

 

 

 

Le même jour, dimanche de 
Pâques 2 disciples faisaient 
route vers Emmaüs. 
 
 

Aujourd’hui, c’est dimanche. 

Tu viens à la messe avec : 

ma famille, mes amis, seul. 

Or, tandis qu’ils parlaient et 
discutaient …………………... 

En chemin, on parle de nos 
joies, de nos peines. À 
l’église, on rencontre des 
amis on discute. 

Jésus lui-même s’approcha 
d’eux. 

Qui rencontres-tu à la messe ? 
- Jésus 
- Les chrétiens (l’assemblée) 
- La communion des saints 

(l’Église du ciel et l’Église de la 
terre se réunissent). 

Et, commençant par Moïse 
et par tous les prophètes, il 
leur expliqua toutes les 
Écritures… 

Aller à la messe, c’est Écouter Dieu qui me parle. 
Mais que lit-on à la messe ? 
Les Écritures (La Bible) : 
Les textes de l’Ancien Testament et les textes du 
Nouveau Testament. 
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3ème TEMPS : L’EUCHARISTIE 

    

 

 

 

 

 

 

 

 

 

4ème TEMPS : L’ENVOI 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Le prêtre nous envoie en mission en disant une phrase importante à la fin de la messe. Remets les 

lettres dans l’ordre pour reconstituer la phrase. 
 

E Z L L A  S A D N  A L  X P A I 
 

U D  I S T R C H 
 

Réponse : « ALLEZ DANS LA PAIX DU CHRIST. » 

Il entra donc pour rester avec 
eux. 
Quand il fut à table, il prit le 
pain, dit la bénédiction, le 
rompit et le leur donna. 

Après s’être nourri de la Parole de 
Dieu, quelle autre nourriture 
allons-nous avoir ? 
Le Corps et le Sang du Christ 
sous les espèces du pain et du vin 
(qui ont été consacrés). 

Il se levèrent et retournèrent 

à Jérusalem : ils racontèrent 

ce qui s’était passé. 

Garder une Bonne 
Nouvelle pour soi ? Non ! 
Il faut aller l’annoncer à tous ! 

 



- 24 - 
 

II- DEUXIÈME JOUR 

 

A. EXPOSÉ : SITUATION DE LA CATÉCHÈSE À LA RÉUNION 

Père Rodolphe EMARD. 
 

INTRODUCTION 
 
Où en sommes-nous en terme de catéchèse dans le diocèse en ce début de 2020 ? Quelques rétrospectives et 
perspectives. 
 

I- Trajectoire du nouveau responsable 
 
De 2016 à 2018, Monseigneur AUBRY m’a envoyé à l’Institut Catholique de Paris pour préparer un master de 
théologie, spécialisation catéchétique et pratique, en vue de reprendre le Service Diocésain de la Catéchèse. Au 
terme de ma formation, Monseigneur AUBRY m’a demandé de prendre contact avec des responsables de la 
catéchèse qui ont une lettre de mission à la Conférence des Évêques de France et dans les diocèses de Paris, de 
Nantes et de Lyon. J’avais comme mission de repérer quelques ouvrages catéchétiques notamment pour les 8-12 
ans mises en œuvre dans ces diocèses et répertoriés comme des outils, des supports qui « fonctionnent » bien 
par les responsables diocésains et ceux de la Conférence des Évêques de France. 
 
Le 9 février 2019, l’évêque m’a remis ma nouvelle lettre de mission où je suis nommé entre autre responsable du 
Service diocésain de la Pastorale Catéchétique, la commission qui nous intéresse. Il y a eu un temps de tuilage 
avec le Père Richard LAPIERRE, qui a été responsable du Service depuis 2004. 
Sous la houlette du Père Richard, l’équipe et moi-même avons mis en place la session des catéchistes de 
juillet/août 2019 « Appelés et envoyés à la suite du Christ ». 
Depuis la nouvelle rentrée catéchétique (en septembre), j’ai repris plus officiellement la responsabilité du Service. 
Je suis aidé d’une équipe diocésaine dont chaque membre a reçu une lettre de mission de la part de notre évêque : 

― Véronique BEGUE 
― Jocelyne FEN CHONG 
― Anielle FONTAINE 
― Denise JONZO 
― Chantal LATCHOUMANIN 
― Anièle RINGANADEPOULLE 

― Jacqueline THIA-AH-FAT 
Depuis septembre, Jean-Hugues GRIMAUD a rejoint l’équipe comme stagiaire. Il découvre le Service, apprend, 
participe aux travaux du Service avec le soutien de notre évêque… 
Christine SITAYA demeure la secrétaire du Service.  
Coordonnées : Maison Diocésaine, 36 rue de Paris, BP 10055, 97461 SAINT DENIS CEDEX 

 Tél. 0262 90 78 66  Fax. 0262 90 78 67  Email. caterun@wanadoo.fr 
 
Un nouveau site Internet de l’Association diocésaine : www.associationdiocesaine.re (site à développer, à faire 
découvrir). Ce site Internet regroupe l’actualité des 72 paroisses du diocèse ainsi que des services et mouvements.  
Possibilité de faire un don en ligne pour un Service ou une paroisse. 
(Si des personnes souhaitent intégrer l’équipe, se tourner vers moi ou un membre de l’équipe…). 
 
 

II- Vers une nouvelle réflexion catéchétique 
 
Depuis janvier 2019, plusieurs rencontres ont eu lieu avec l’évêque et ses différents conseils. 
 

― Le 22 août 2019, j’ai rencontré le conseil épiscopal pour lui présenter la trajectoire que j’ai parcourue durant 
ma formation en métropole et pour lui présenter quelques fondamentaux à considérer en catéchèse (je vous 
présenterai ces fondamentaux à la prochaine session de formation). 
 

mailto:caterun@wanadoo.fr
http://www.associationdiocesaine.re/


- 25 - 
 

― Le 26 septembre, à l’assemblée du clergé, j’ai présenté à nouveau ces fondamentaux catéchétiques. 
 

― Le 31 octobre, il y a eu une rencontre avec le conseil épiscopal, le conseil presbytéral et le conseil des 
doyens.  

À cette occasion, j’ai présenté aux prêtres présents, des ouvrages catéchétiques pour les 8-12 ans. 
Au terme de notre rencontre, Monseigneur AUBRY a suggéré que la réflexion puisse se prolonger dans les 
doyennés. À la demande de certains confrères, un petit questionnaire a été envoyé par le Service Diocésain pour 
orienter les échanges dans les doyennés. Il est demandé à ce que les 72 paroisses retournent ce questionnaire 
et que les doyens envoient au Service une synthèse des échanges qui ressortiront des rencontres mises en place. 
Ce retour des questionnaires et les synthèses des 10 doyens nous serviront de base pour d’une part, avoir un 
panorama de ce qui se vit en paroisse en matière de catéchèse et d’autre part, pour continuer notre réflexion à 
partir des conclusions que nous pourrons en tirer du dépouillement de ces questionnaires et synthèses. 
Nous souhaitons vivement la contribution de chaque paroisse. 
 

III- Un nouveau chantier catéchèse ? 
 

 De quel questionnaire parlons-nous ? 
 
Voici les questions envoyées aux paroisses pour animer les échanges dans les doyennés (à la date du 5 novembre 
2019). 
 

1) Quels sont les parcours catéchétiques que vous utilisez dans votre paroisse pour les 8-12 ans ? Avec une 
note que nous avons laissée : « Selon l’organisation actuelle de la catéchèse de l’enfance à la Réunion 
(sur quatre années). Merci de préciser si la catéchèse sur votre paroisse s’étend sur une période plus 
courte ou plus longue ». 

 

2) Quelles sont les étapes liturgiques que vous célébrez durant l’itinéraire catéchétique de l’enfant ? 
(Première communion, Confirmation, remise de la croix, remise de l’Évangile ou de la Bible, Profession 
de foi…) 
Précisez en quelle année est célébrée telle ou telle célébration liturgique. 
 

3) Quelles sont les principaux temps forts que vous proposez aux enfants durant leurs années de 
catéchisme ? 
 

4) Quelles suggestions souhaiteriez-vous faire dans notre réflexion sur l’emploi de nouveaux supports 
catéchétiques (dont ceux de l’audiovisuel) ? 
 

5) Pour les prêtres qui ont participé à la rencontre du 31 octobre : parmi les parcours présentés, lequel a 
davantage retenu votre attention ? Pourquoi ? 
 

La réflexion est donc ouverte… 
Début 2020 où en sommes-nous ? 
 

 Suite à la rencontre du 31 octobre, il a été convenu que les manuels diocésains actuels restent de 
référence. Cependant, ils peuvent être complétés par les parcours catéchétiques suivants et adaptables 
pour la catéchèse des 8-12 ans : 

* Ta parole est éternelle, Éditions Paroles et Silence (pour les 7-11 ans). 

* Sel de Vie, Éditions CRER (7-9 ans et 9-11 ans). 

* Seigneur tu nous appelles, Collection « À la rencontre du Seigneur », Éditions Mame-Tardy (pour les 
7-11 ans). 

* Nathanaël, Éditions MEDIACLAP (pour les 8-11 ans). 

* Kim et Noé – Catéchèse et Kim et Noé – Culture, Éditions MEDIACLAP (pour les 11-12 ans). 
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Conclusion : 
 

Tendons-nous vers un nouveau chantier catéchèse ? La réflexion reste ouverte…  
Tendons-nous vers la production locale de nouveaux outils, de nouveaux manuels catéchétiques ? La réflexion 
reste ouverte… 
Ce qui est certain c’est que si nous tendons vers ce nouveau projet, la participation  de chacun sera requise. Un 
tel projet ne saurait être envisagé sans les catéchistes. 
 
Nous insistons moins durant cette session sur les outils numériques. Chacun n’est pas au même niveau sur ces 
types d’outils… mais il faudra s’y mettre pas à pas… Il s’agit là d’un fondamental catéchétique : utiliser les outils 
numériques, les médias qui font le quotidien des enfants pour catéchiser. 
 
Pour conclure, j’attire votre attention sur deux supports : 

1) Le site du Service National de la Catéchèse et du Catéchuménat (Site : https://catechese.catholique.fr ) 
Nous essaierons par la suite de vous présenter des outils de ce site. Aller dans menu rubrique « outils ». 

 
2) Un film qui pourrait nous donner des idées pour animer la catéchèse : « Le Grand Miracle » qui évoque la 

célébration de la messe. Réalisé par Bruce Morris – Sorti le 22 mars (1h10mm).  
Bande annonce : https://youtu.be/1KHfdv51SZk  
Synopsis : trois personnes se retrouvent mystérieusement conduites par leur ange gardien pour assister 
à une cérémonie dans une grande église pour la première fois, il leur est donné de voir ce qui d’ordinaire 
se cache derrière les apparences d’une liturgie qui leur est pourtant familier…  
Un dessin-animé initiatique à destination des familles chrétiennes. 
(Cf. les techniques d’animation pour l’exploitation d’un film en catéchèse, vues lors de la session de juillet 

2019). 

 
 
 

B. ACTIVITÉS 

 

 

 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

https://catechese.catholique.fr/
https://youtu.be/1KHfdv51SZk
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RÉPONSES    LITURGIE DE LA PAROLE ET LITURGIE DE L’EUCHARISTIE 
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LA CONSÉCRATION 

 

Lire Marc 14, 22-25. 

Mettre les étiquettes dans l’ordre du texte. 

 

 
*   *   * 

MÉLI-MÉLO 
 

Complète les cases pour former un mot. 
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RÉPONSES 

LA CONSÉCRATION 
 

 

 
 

*   *   * 

MÉLI-MÉLO 
 

Complète les cases pour former un mot. 
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LE SACRIFICE DE JÉSUS 

 
Le Jeudi Saint, le Vendredi Saint et à la messe, c’est toujours le même sacrifice de Jésus 

Pour bien comprendre cette réalité, complète ces textes à trous : 

 

 Retrouvez les mots en remettant les lettres dans le bon ordre. 
 

Depuis le jour de Pâques, Jésus est (sirsésetcu ) _ _ _ _ _ _ _ _ _ _, vivant pour toujours, « d’une (evi) _ _ _ 

nouvelle » qui ne meurt plus. 

Les grâces que Jésus nous donne, à la (esmes ) _ _ _ _ _, par son sacrifice d’(uroam) _ _ _ _ _, sont des grâces 
de « vie nouvelle », des grâces de vie qui ne meurt plus, celles de la vie (let lreéne ) _ _ _ _ _ _ _ _ _ de la Vie du 
Ciel ! 

Au moment de la (onciatsenroC ) _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _, regarde bien Jésus Hostie. Le mot (seihto ) _ _ _ _ _ 
_ veut dire « v ic t ime ». Cette Hostie, c’est Jésus qui se (noden ) _ _ _ _ _ avec son corps et avec son sang, et 
qui, par ce sacrifice, nous ouvre le (hiecmn ) _ _ _ _ _ _ du Ciel ! Regarde bien Jésus et (rdaeo ) _ _ _ _ _-le. 
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RÉPONSES 

LE SACRIFICE DE JÉSUS 

 

Le Jeudi Saint, le Vendredi Saint et à la messe, c’est toujours le même sacrifice de Jésus 

Pour bien comprendre cette réalité, complète ces textes à trous : 

 

 
 Retrouvez les mots en remettant les lettres dans le bon ordre. 

 

Depuis le jour de Pâques, Jésus est ressuscité, vivant pour toujours, « d’une vie nouvelle » qui ne meurt plus. 

Les grâces que Jésus nous donne, à la messe, par son sacrifice d’amour, sont des grâces de « vie nouvelle », des 
grâces de vie qui ne meurt plus, celles de la vie éternelle de la Vie du Ciel ! 

Au moment de la Consécration, regarde bien Jésus Hostie. Le mot hostie veut dire « v ic t ime ». Cette Hostie, 
c’est Jésus qui se donne avec son corps et avec son sang, et qui, par ce sacrifice, nous ouvre le chemin du Ciel ! 
Regarde bien Jésus et adore-le. 
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ABRAM ET LOTH 
 

1) À quels chapitres, quels versets du livre de la Genèse correspond cette bande dessinée ? 
2) a) Lisez les vignettes.  b) Complétez les bulles avec les mots ci-dessous : 

 

― Bataille 
― Séparons 
― Seigneur 
― Jourdain 
― Frère 

― Pays 
― Autel 
― Attaqué 
― Famille 
― Quitte 

― Prisonniers 
― Battre 
― Raconte 
― Délivrer 
― Avancerai 

― Jonction 
― Vallée 
― Bergers 
― Tomber 
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RÉPONSES  

    ABRAM ET LOTH 
 

1) À quels chapitres, quels versets du livre de la Genèse correspond cette bande dessinée ?  
Réponse :  Gn 13, 2-13 ; 14, 1-4 . 11-14 
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JEU DE RÔLE 

 

ABRAM ET LOTH 

 

NARRATEUR : Abram repart avec toute sa maisonnée pour la terre de Canaan afin de s’établir près de Bethel. 

ABRAM : Installons-nous ici ! Le pays me semble riche ! 

NARRATEUR : Quelques semaines après… 

ABRAM : Que se passe-t-il ? Finissez de vous battre ! 

NARRATEUR : Abram s’adresse à Loth : 

ABRAM : Il ne faut pas qu’il y ait des disputes entre toi et moi ! Entre mes bergers et les tiens ! Car nous 
sommes de la même famille ! 

Le pays n’est-il pas assez grand ? Séparons-nous… Choisis-toi-même où tu veux aller… si tu 
vas vers l’est, je m’en irai vers l’ouest, mais si tu préfères aller vers l’ouest, j’avancerai vers l’est ! 

LOTH : Je partirai vers l’est… Le long du Jourdain… vers Sodome ! 

ABRAM : Loth nous quitte ! Nous allons nous installer dans la vallée de Mamré, près de Hébron et nous y 
bâtirons un autel ! 

NARRATEUR : Peu de temps après, à Mamré… 

MESSAGER : Connaissez-vous la nouvelle ? Sodome vient de tomber après une grande bataille ! 

ABRAM : Reprends ton souffle ! Raconte-moi… 

MESSAGER : Les quatre rois du nord ont attaqué les rois de Sodome et d’autres villes. Ils ont fait leur jonction 
dans la vallée de Siddim… Ils pillent et tuent… Ils ont emmené de nombreux prisonniers dont le 
fils de ton frère, Loth ! 

ABRAM : Armons-nous, il nous faut délivrer Loth… Combien serons-nous ? 

BERGERS : Tous, Seigneur… trois cent dix-huit ! 
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LES HABITS ET LES COULEURS LITURGIQUES 
 

 
 

I- Quelles phrases décrivent quels habits liturgiques ? Reconstituez les trois 

textes avec les phrases qui conviennent. 
 

1) Elle est réservée aux prêtres et aux évêques pour la célébration de la messe, et se met au-dessus de 
l’aube et de l’étole. 

2) C’est une longue écharpe en tissu. 
3) C’est un long vêtement blanc avec des manches. 
4) Sa couleur varie selon le temps liturgique. 
5) Elle est portée par les prêtres (autour du cou) et les diacres (en bandoulière) en signe de leur sacerdoce 

ministériel. 
6) Le blanc est la couleur de la Résurrection et de la vie nouvelle avec Jésus. 
7) Elle est de couleur différente selon le temps liturgique. 

 

II- Jeu de couleurs 
 

1) Retrouvez les quatre couleurs liturgiques et coloriez les cercles. 
 

 
 
 

2) Attribuez à chacun de ces temps forts leur couleur liturgique en coloriant les cases. 
 

Noël    Temps ordinaire 
   

 
 

Saint-Étienne    Assomption 
   

 
 

Pâques    Mercredi des Cendres 
   

 
 

Jeudi saint    Rameaux 
   

 
 

Vendredi saint    Pentecôte 
   

 
 

Christ-Roi    Annonciation 
   

 
 

Toussaint     
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RÉPONSES  
 

LES HABITS LITURGIQUES ET LES COULEURS LITURGIQUES 
 

 
 

I- Quelles phrases décrivent quels habits liturgiques ? Reconstituez les trois textes 

avec les phrases qui conviennent. 
 

II- Jeu de couleurs 
1) Retrouvez les quatre couleurs liturgiques et coloriez les cercles : Blanc ; Vert ; Rouge ; Violet. 

 
 
 
 

2) Attribuez à chacun de ces temps forts leur couleur liturgique en coloriant les cases. 
 

Noël    Temps ordinaire 
   

 
 

Saint-Étienne    Assomption 
   

 
 

Pâques    Mercredi des Cendres 
   

 
 

Jeudi saint    Rameaux 
   

 
 

Vendredi saint    Pentecôte 
   

 
 

Christ-Roi    Annonciation 
   

 
 

Toussaint     

 
 

 

NB :  La couleur liturgique rose est utilisée seulement deux fois par an le troisième dimanche de l’Avent (Gaudete) et le 

quatrième dimanche du Carême (Laetare). S’il n’y a pas de rose en paroisse, on prend le violet. 
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LES OBJETS LITURGIQUES 

 

 

I- Grâce aux lettres mélangées retrouvez le nom de chaque objet liturgique 
 

 

 

II- Des objets liturgiques vont servir à la célébration de l’Eucharistie. Quelle 

est leur utilité ? 
 

A) Les linges : Quel linge ? Pour quelle utilité ? 
 

1- Le corporal ….... A- Petit linge blanc rigide et carré destiné à couvrir le calice afin 
d’en protéger le contenu. 

2- La pale ….… B- Linge blanc destiné à essuyer les mains du prêtre pour le rite 
du lavabo. 

3- Le purificatoire ….… C- Petite nappe carrée sur laquelle on va consacrer le pain et le 

vin. 

4- Le manuterge ….… D- Linge blanc, destiné à purifier le calice après la communion. 

 
 

B) Les instruments : Quel instrument pour quelle utilité ? 
 

1- La patène ….… A- Petits flacons en verre destinés à recevoir du vin et de l’eau. 

2- Le calice ….… B- Plat assez grand pour que l’on puisse y verser de l’eau. 

3- Le ciboire ….… C- Coupe destinée à recevoir le vin. 

4- Le plateau ….… D- Petite assiette creuse destinée à recevoir une grande hostie. 

5- Les burettes ….… E- Grosse coupe destinée à recevoir beaucoup d’hosties. 
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RÉPONSES     

LES OBJETS LITURGIQUES 
 

I- Grâce aux lettres mélangées retrouvez le nom de chaque objet liturgique 
 

 

 

II- Des objets liturgiques vont servir à la célébration de l’Eucharistie. Quelle 

est leur utilité ? 
 

A) Les linges : Quel linge ? Pour quelle utilité ? 
 

1- Le corporal …C... A- Petit linge blanc rigide et carré destiné à couvrir le calice afin 
d’en protéger le contenu. 

2- La pale …A… B- Linge blanc destiné à essuyer les mains du prêtre pour le rite 
du lavabo. 

3- Le purificatoire …D… C- Petite nappe carrée sur laquelle on va consacrer le pain et le 

vin. 

4- Le manuterge …B… D- Linge sacré, blanc, destiné à essuyer le calice et les mains du 
prêtre après la consécration. 

 

B) Les instruments : Quel instrument pour quelle utilité ? 
 

1- La patène …D… A- Petits flacons en verre destinés à recevoir du vin et de l’eau. 

2- Le calice …C… B- Plat assez grand pour que l’on puisse y verser de l’eau. 

3- Le ciboire …E… C- Coupe destinée à recevoir le vin. 

4- Le plateau …B… D- Petite assiette creuse destinée à recevoir une grande hostie. 

5- Les burettes …A… E- Grosse coupe destinée à recevoir beaucoup d’hosties. 
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DÉROULEMENT ET GESTES DE LA MESSE 

 

I- La messe est dite 
 

1) En vous aidant de votre « Prions en Église », « Magnificat », « Parole de chaque 

jour ». Remettez dans l’ordre en les numérotant de 1 à 23 les différents moments 

de la messe. 

2) Puis réécrivez-les. 

 
1. Accueil. 
2. ………………………………….. 
3. ………………………………….. 
4. ………………………………….. 
5. ………………………………….. 
6. ………………………………….. 
7. ………………………………….. 
8. ………………………………….. 
9. ………………………………….. 
10. ………………………………….. 
11. ………………………………….. 
12. ………………………………….. 
13. ………………………………….. 
14. ………………………………….. 
15. ………………………………….. 
16. ………………………………….. 
17. ………………………………….. 
18. ………………………………….. 
19. ………………………………….. 

20. ………………………………….. 
21. ………………………………….. 
22. ………………………………….. 
23. Envoi.

 
 

II- Les gestes de la messe 
 

Associe chaque posture au moment de la messe auquel il correspond. 
 

1. On est debout 
2. On est assis 
3. On a le buste incliné 
4. On peut se mettre à genoux 
5. On peut parfois lever les mains, paumes vers le ciel 
6. On a le poing fermé, posé sur le cœur 
7. On échange une poignée de main 
8. On fait le signe de croix 
9. On trace une petite croix sur notre front, nos lèvres et notre cœur 

 
 

.…. A Chant : « Agneau de Dieu, qui enlèves le péché 
du monde, prends pitié de nous ! » 

.…. B Chant d’entrée 

.…. C Consécration 

.…. D Fin de la messe 

.…. E La Paix 

.…. F Avant la lecture de l’Évangile 

.…. G Prière du Notre Père 

.…. H Présentation de l’hostie et du calice 

.…. I  Première et deuxième lectures 
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RÉPONSES  
DÉROULEMENT ET GESTES DE LA MESSE 

 

I- La messe est dite 
 

1) En vous aidant de votre « Prions en Église », « Magnificat », « Parole de chaque 

jour ». Remettez dans l’ordre en les numérotant de 1 à 23 les différents moments 

de la messe. 

2) Puis réécrivez-les. 
 

1. Accueil. 
2. Signe de croix. 
3. Prière pénitentielle. 
4. Gloire à Dieu. 
5. Prière d’ouverture. 
6. Première lecture. 
7. Psaume. 
8. Deuxième lecture. 
9. Acclamation de l’Évangile. 
10. Évangile. 
11. Homélie. 
12. Profession de foi. 
13. Prière universelle. 
14. Préparation des offrandes. 
15. Sanctus. 
16. Consécration. 
17. Anamnèse. 
18. Notre Père. 

19. Geste de paix. 
20. Agneau de Dieu. 
21. Communion. 
22. Signe de croix. 
23. Envoi.

 

 

II- Les gestes de la messe 
 

Associe chaque posture au moment de la messe auquel il correspond. 

1. On est debout 
2. On est assis 
3. On a le buste incliné 
4. On peut se mettre à genoux 
5. On peut parfois lever les mains, paumes vers le ciel 
6. On a le poing fermé, posé sur le cœur 
7. On échange une poignée de main 
8. On fait le signe de croix 
9. On trace une petite croix sur notre front, nos lèvres et notre cœur 

 
 

6.   A Chant : « Agneau de Dieu, qui enlèves le péché 
du monde, prends pitié de nous ! » 

1.   B Chant d’entrée 
4.   C Consécration 
8.   D Fin de la messe 
7.   E La Paix 
9.   F Avant la lecture de l’Évangile 
5.   G Prière du Notre Père 
3.   H Présentation de l’hostie et du calice 
2.   I Première et deuxième lectures 
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FÊTES LITURGIQUES ET MOTS À RETROUVER 

 

I- Reliez chaque fête liturgique à sa date officielle. 
 

Baptême du Seigneur   1  ●  ●  A   25 mars 

Épiphanie du Seigneur   2  ●  ●  B   Dimanche après l’Épiphanie 

Annonciation   3  ●  ●  C   1er janvier 

Saint Joseph époux de la Vierge Marie   4  ●  ●  D   8 septembre 

L’Immaculée Conception   5  ●  ●  E   2 février 

Sainte Marie Mère de Dieu   6  ●  ●  F   Dimanche après le 1er janvier 

Présentation de Jésus au Temple   7  ●  ●  G   19 mars 

Les Saints Innocents   8  ●  ●  H   8 décembre 

Le Christ-Roi de l’univers   9  ●  ●  I    28 décembre 

Nativité de la Vierge Marie   10  ●  ●  J   Dernier dimanche du temps ordinaire 

 

II- Retrouvez tous ces mots se terminant en –ion grâce à leurs définitions 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

   1.       I O N 

   2.       I O N 

  3.        I O N 

     4.     I O N 

  5.        I O N 

6.          I O N 

 7.         I O N 

  8.        I O N 

9.          I O N 

 

 

1. Recevoir le Corps du Christ. 
2. Devant le Saint-Sacrement. 
3. Avouer ses fautes. 
4. Avec de l’huile sainte. 
5. Fidèles en marche. 
6. Sacrement qui confirme le baptême. 
7. Le prêtre fait ce geste au terme de la célébration, juste avant l’envoi. 
8. Entrée dans la vie sacerdotale. 
9. Cœur de la messe. 
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RÉPONSES 

FÊTES LITURGIQUES ET MOTS À RETROUVER 

 

I- Reliez chaque fête liturgique à sa date officielle. 

Baptême du Seigneur   1  ●  ●  A   25 mars 

Épiphanie du Seigneur   2  ●  ●  B   Dimanche après l’Épiphanie 

Annonciation   3  ●  ●  C   1er janvier 

Saint Joseph époux de la Vierge Marie   4  ●  ●  D   8 septembre 

L’Immaculée Conception   5  ●  ●  E   2 février 

Sainte Marie Mère de Dieu   6  ●  ●  F   Dimanche après le 1er janvier 

Présentation de Jésus au Temple   7  ●  ●  G   19 mars 

Les Saints Innocents   8  ●  ●  H   8 décembre 

Le Christ-Roi de l’univers   9  ●  ●  I    28 décembre 

Nativité de la Vierge Marie   10  ●  ●  J   Dernier dimanche du temps ordinaire 
 

Réponses:  1B  ;  2F  ;  3A  ;  4G  ;  5H  ;  6C  ;  7E  ;  8I  ;  9J  ;  10D 
 
 

II- Retrouvez tous ces mots se terminant en –ion grâce à leurs définitions 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

   1. C O M M U N I O N 

   2. A D O R A T I O N 

  3. C O N F E S S I O N 

     4. O N C T I O N 

  5. P R O C E S S I O N 

6. C O N F I R M A T I O N 

 7. B E N E D I C T I O N 

  8. O R D I N A T I O N 

9. C O N S E C R A T I O N 
 

 

1. Recevoir le Corps du Christ. 
2. Devant le Saint-Sacrement. 
3. Avouer ses fautes. 
4. Avec de l’huile sainte. 
5. Fidèles en marche. 
6. Sacrement qui confirme le baptême. 
7. Le prêtre fait ce geste au terme de la célébration, juste avant l’envoi. 
8. Entrée dans la vie sacerdotale. 
9. Cœur de la messe. 



 

 

ANNEXE I – FEUILLE DE CHANTS 
 

01    CHANTEZ, PRIEZ, CÉLÉBREZ LE SEIGNEUR 
 

Chantez, priez, célébrez le Seigneur, 

Dieu nous accueille, peuple du monde. 

Chantez,  priez, célébrez son nom, 

Dieu nous accueille dans sa maison. 
 

1 
 

Il a fait le ciel et la terre, 
Éternel est son amour 

Façonné l’homme à son image, 
Éternel est son amour 
 

2 
 

Crucifié, c’est sa vie qu’Il donne, 
Éternel est son amour 

Mais le Père le ressuscite, 
Éternel est son amour 
 

3 
 

Dans l’Esprit-Saint, Il nous baptise, 
Éternel est son amour 

Son amour forge notre Église, 
Éternel est son amour. 

 

02   AVEC TOI, SEIGNEUR   A123 
 

Avec toi, Seigneur, tous ensemble 

Nous voici joyeux et sûrs de ton Amour. 

Tu nous as rassemblés dans la joie de ta présence 

Et c’est toi qui nous unis. 
 

1 
 

C’est toi qui nous unis, 
Ton Amour a fait de nous des frères. 
Tu es vivant au milieu de nous. 
 

2 
 

Venus à ton appel, 
Nous voulons entendre ta Parole. 
Tu es vivant au milieu de nous. 
 

3 
 

Seigneur, nous avons faim, 
Que ton corps soit notre nourriture. 
Tu es vivant au milieu de nous. 

 

03   DIEU NOUS APPELLE   A 205 
 

1 

Dieu nous appelle pour faire Église (Bis) 

Sa Parole nous rassemble pour ce monde divisé. 
Nous sommes son peuple, Parole d’Amour. 
Nous sommes son peuple, Parole d’Amour (Bis) 

2 

Dieu nous appelle pour faire Église (Bis) 

Sa Parole est nourriture 
Pour ce monde au corps brisé. 
Nous sommes son peuple, parole de vie (Bis) 

3 

Dieu nous appelle pour faire Église (Bis) 

Sa Parole est évangile 
Pour ce monde au cœur troublé. 
Nous sommes son peuple, parole de joie (Bis) 

 

 

 

 04    COMME LUI  
 

Comme Lui, savoir dresser la table, 

Comme Lui, nouer le tablier. 

Se lever chaque jour 

Et servir par amour,  

Comme Lui. 
 

1 
 

Offrir le pain de sa Parole 
Aux gens qui ont faim de bonheur. 
Être pour eux des signes du Royaume 
Au milieu de notre monde. 
 

2 
 

Offrir le pain de sa présence 
Aux gens qui ont faim d’être aimés. 
Être pour eux des signes d’espérance 
Au milieu de notre monde. 
 

3 
 

Offrir le pain de sa présence 
Aux gens qui ont faim d’avenir 
Être pour eux des signes de tendresse 
Au milieu de notre monde. 

 

05  C’EST TOI SEIGNEUR QUI NOUS APPELLES    A213 
 

1 
 

Tu nous appelles à te connaitre 
Et nous venons pour t’écouter. 
Voici la fête que tu crées 
Pour révéler les mots venus du Père 
Libère-nous comme le sourd 
Qui entendit ta voix d’amour       Bis 

 

Nous sommes ton Église, ton peuple rassemblé, 

Ton souffle fait revivre nos cœurs de baptisés. 
 

2 
 

Tu nous appelles à vivre ensemble 
Et nous venons pour communier. 
Voici la fête que tu crées 
Pour découvrir la paix de ta présence. 
Libère en nous l’aveugle-né, 
Nous te verrons, Dieu incarné.       Bis 
 

3 
 

Tu nous appelles à cette table 
Et nous venons nous rassasier. 
Voici la fête que tu crées 
Pour inventer les gestes du partage. 
Libère-nous de tant de faims 
Qui nous détournent du vrai pain.       Bis 
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06   VIENS À LA FÊTE   D 197 
 

Viens à la fête, la table est prête, 

Où nous invite Jésus-Christ 

Viens à la fête, la table est prête, 

Viens partager son pain de vie. 
 

1 
 

Laisse là-bas tous tes problèmes. 
Laisse là-bas tous tes soucis. 
C’est Dieu qui vient, c’est Dieu qui t’aime, 
Viens partager son pain de vie 
 

2 
 

Ce pain guérit notre misère, 
Et nous libère de la peur. 
Il vient donner à notre terre 
L’amour et la joie du Seigneur. 

 
07   JUBILEZ, CHANTEZ 
 

Jubilez, chantez, familiers du Seigneur 

Ses fidèles et bons serviteurs 

Habitez dans la maison du Père 

Entrez dans sa joie ! 

Bienheureux les invités de Dieu, 

Vos noms sont dans les cieux. 
1 

Entonnez vos hymnes de fête. 
Et que votre joie soit parfaite. 
Dites à ceux qui craignent : 
Voyez, proche est son règne ! 2 

3 

Écoutez et prêtez l’oreille, 
Entendez sa voix, ses merveilles. 
Comme une onde pure, 
S’écoule un doux murmure. 

Approchez, venez à sa table, 
Recevez les biens véritables.  
Car le Maître appelle, 
À la vie éternelle.  

 
08   QUI DONC A MIS LA TABLE   C 121 
 

1 
 

Qui donc a mis la table où nous attend le pain ? 
Qui donc emplit la coupe où nous boirons le vin ? 

Quel est celui qui nous a conviés ? 
Quel est celui qui peut nous combler ? 

Allons vers le festin : il nous dira son nom ? 
Allons vers le festin qu’il donne en sa maison. 
 

2 
 

C’est toi, Jésus qui nous conduis vers ce repas. 
Et rien ne peut manquer à qui suivra tes pas. 

Pour nous, ta vie prend le goût du pain. 
Pour nous, ta vie coule comme un vin. 

Tu viens nous inviter : tu nous l’avais promis. 
Ta joie revient brûler le cœur de tes amis. 

3 

Seigneur Jésus, depuis le jour de ton départ. 
À ton repas nous ne cessons de prendre part. 

Ta mort venue, rien n’est comme avant. 
Tu es pour nous le premier vivant. 

Déjà ce pain de Vie, nous comble dans la foi. 
Mais viens nous t’attendons : le monde a faim de toi. 
 

09   NOTRE DIEU S’EST FAIT HOMME 
 

1 
 

Notre Dieu s’est fait homme pour que l’homme soit Dieu. 
Mystère inépuisable, fontaine du Salut. 
Quand Dieu dresse la table, il convie ses amis. 
Pour que sa vie divine soit aussi notre vie ! 
 

2 
 

Dieu se fait nourriture pour demeurer en nous, 
Il se fait vulnérable et nous attire à lui. 
Mystère d’indigence d’un Dieu qui s’humilie  
Pour que sa créature soit transformée en lui. 

 

10   PROPHÈTE POUR LES PEUPLES   SM 175 
 

Éveille l’aurore, sois le sel de la terre, 

Lumière pour ton frère, témoin du Dieu vivant 
 

1 
 

Si dans ta vie une voix t’interpelle, 
N’entends-tu pas ton Dieu 
Qui cherche à te parler ? 
Moissonneur du blé levé. 
Dieu a besoin de tes mains ; 
Lève-toi, prophète pour les peuples ! 
 

2 
 

Si en chemin un ami te fait signe, 
Ne vois-tu pas ton Dieu 
Qui vient te rencontrer ? 
Pain rompu qui donne vie, 
Dieu a parlé à ton cœur. 
Lève-toi, prophète pour les peuples! 

 

11   LEVONS LES YEUX 
 

Levons les yeux, voici la vraie lumière. 

Voici le Christ qui nous donne la paix ! 

Ouvrons nos cœurs à sa miséricorde, 

Notre Sauveur est au milieu de nous ! 
 

1 
 

Viens, Jésus ! Entre dans ton saint temple ! 
Nourris nos cœurs, donne-nous ta Parole ! 
Nous voici, tes enfants rassemblés : 
Parle, Seigneur et nous écouterons ! 
 

2 
 

Entendons l’appel de la sagesse, 
L’époux très saint nous invite à ses noces, 
Venez tous au banquet de l’Agneau 
Mangez ce pain et buvez de ce vin ! 

  

12   VENEZ FAIRE UN DIMANCHE   A 561 
 

C’est toi qui nous donnes la vie, (… la paix, la joie) 

Venez faire un dimanche 

Le Seigneur est vie ! (… la paix, la joie !) 
 

1 Le Seigneur est tendresse, 
Le Seigneur est pitié 
Lent à la colère, 
Lent et plein d’amour.         2 

 L’amour, la vérité, 
La justice et la paix. 
Se rencontrent et s’embrassent 
Comme arbres en forêt. 
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